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Abreviations utilis6es : ACH: sclerification lathrale ou lat~ro-ventrale du phallus, souventspiculifonre, prenant naissance antenieurement au gonopore secondaire et s'6talant
post6rieurement (processus basal + processus sclerifi sensu STONEDAHL, 1988); DLP: plaque
dite dorsale du vagin; la. 1.2. largeur inediane du preirder article antennaire; Lanap: longueurm'diane de l'arieau apical du pronotun ; PmAp: processus mrdian des anneaux parito-
vaginaux, joignant les marges latkro-internes de ceux-ci; VLP: plaque ventrale du vagin; PVLE:
plaques ventrales dites "lat~ro-extemes" du vagin c.-A-d. limitees A la zone des anneaux pariitaux.

Lematerieletudie - qui est citd dans sa totalite au sein de notre texte provient des
Institutions suivantes : MNHNN: MuseuLn national d'Histoire naturelle, Paris;MIRAC:Musee Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren; NHM: presentemnent Natural History
Museum, cmciennemennt British Museum of Natural History, Londres; NZAC: New
Zealanid Arthropod Collection, Auckland; ULB: Universite Libre de Bruxelles;
USNM: United States National Museum of Natural History, Washington; ZMHB.:
Zoologisches Museum, Huniboldt UniversitAt, Berlin .

1. Synonymie des genres Elektra Linnavuori, 1974 et Lantprocapsidea Poppius,
1912

Lamprocapsidea Poppius, 1912: 78 (coninie n. gen.) [Espece-type par designation
originale: Lamprocapsidea rubra Poppius, 1912]; CARVALHO, 1959: 107-108
(catalogue); ODHIAMBO, 1968: 624 (redescription de L. rubra) ; LINNAVUORI, 1974:
18 (n. sp., discussion); CARVALHO, 1983 382 (specimen type); SCHUH, 1995 787
(catalogue).

Elektra Liniravuori, 1974: 16 [Espece-type par designation originale et par
monotypie: Elektra coccinea Linuiavuori, 19741 (nouveau synonyme subjectif
junior) ; SCHUH, 1995 762 (catalogue).

Elistorique taxinomique etpresentation delaproble'matique
Lorsque LINNAVuJORI (1974)decrivit son nouveau genre Elektra, il le classa au seind'un ensemble de genres afrotropicau.x qu'il baptisa "the Horvathiella group"(loc.cit. : 12). Cette division, derang infratribale, incluait, outre Elektra, les genres

Bowdenella Odliamnbo, 1960, Horvathiella Poppius, 1912 et KiamburaChina, 1936.

L'holophyletismne, et donc la validite, de cet ensemble mne pourra pasetredemontre
sans une analyse cladistiquea l'ichelle de la tribu, ce quidepasse le cadre de ce travail.
La position taxinomique de Bowdenella, un Mirinia allure de Dicyphini, reste tout

particulieremnent douteuse. Ce taxon, aiinsiqu'Aiwosibea Carvalho, 1951, se rapproche
nettementdu complexe formue p ar Argeniys Distant, 1904 (cfr. CHEROT, 1997b),Nesosylphas Kirkaldy, 1908, Tinginotun m Kirkaldy, 1902 (notam ment

par leurs

structures clavales et coriales)... En 1e'stat actuel de nos recherches, rien ne nous permet
de penser que ces genres soient phyletiquement voisins de ceuxe tudie dans le present

travail (contrairererent donc al'aavis de Linniavuori,loc. cit .).
LINNAVUORI (1974: 16) sdparait Elek-tra d'Horvathiella Poppius, 1912 et de

Kiambura China, 1936, par (1) Ia couleur rouge du premier de taxa, (2) corps

relativernent court, contour piriforne, les hemnielytresetant plus courts que dans les
deux autres genres, (3) pilositetress niduite(tete et pronotum glabres, antennes et

hemelytres avec unepilosite courte ete parse), (4) les bordslateraux du pronotumuncurves, (5)son1 disquepronotca distinctemnent convexe,tres brillant, imponctue, (6)

calspeu ninarques, (7)eipines tibiales pa'les,delicates, seulement un peu plus longues
quedianne tre du tibia, (8) Ia stnictureduppara ram re gauche, et (9) la position apicale

du gonopore secondeire.
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